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“ Le matin, à la grand’messe à la basilique, Son Emi
nence a donné le sermon, en véritable académicien sous 
tout rapport, et en doctenr catholique.

“ L’après-midi, le Père Coubé, S.J., a souhaité la bienve
nue à tous ces nombreux pèlerins ex Omni l'ibu, et lingua, 
et natione, et colore. Un véritable chef-d'œuvre fait par 
nn orateur.

“ Dans la soirée, le général de Charette est venu nous 
voir à notre hôtel et nous a présenté l’amiral de Cuver- 
ville. J’ai cru nn moment que les murs allaient tomber, 
tant les acclamations étaient délirantes d’enthousiasme 
aux paroles si vibrantes de foi et de patriotisme, et en 
même temps si sincères et si convaincues qu’ils nous ont 
adressées. Charette est revenu le soir avec son drapeau. 
Même scène. C’est à ce moment oue notre directeur !.e 
Père Pichon, nous a lu la dépêche de Votre Grandeur, 
qu’il venait de receroir. Alors la joie fut à son comble et 
les vivats indescriptibles. Merci, Monseigneur, d’avoir 
pensé à nous

“ Par conséquent belle fête, pour la foi, la piété et le 
cœur. Le chemin de la croix, aux flambeaux, prêché dans 
l'enclos des chapelains, ainsi que la procession aux flam
beaux dans les rues, ont été de tou:e beauté.

“ J’ai pu célébrer deux fois dans la chapelle de l’appa
rition, où Votre Grandeur est venue prier et remercier, 
il y a trois ans. Inutile de vous dire que nous avons 
pensé à notre archevêque et à ses intentions, surtout 
quand notre directeur nous a consacrés tous au Sacré- 
Cœur, dans un exercice spécial à nous, et par cette con
sécration spéciale que Votre Grandeur a composée.

“ Maintenant, je vais aller satisfaire les exigences de la 
piété filiale — pendant que les autres pèlerins se dirigent 
surKome—jusqu’au dix-huit août, jour fixé pour le départ 
du pèlerinage de Terre-Sainte, auquel je compte prendre 
part avec MM. Hébert et Côté, et trois autres prêtres de 
■Saint-Hyacinthe.

P. N. Moulin, ptre.


